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hfff&ome tefcntstt'te 

UN A'rfft AJÉfeife 

L'abandonnée û% Jéf osalem 
■ELLE A VOU&J TUE* SON HABI 

Mîraiailte,Ap aval. — 41 -semble bieri que te. Paria, 29 avril. — M. >tjen« feèussaieff; Xnac- 
WM* "^ '"SWfVP 4™ «l été cornais rbe Tbiaxs ricain, négociant en perlés, danteurant a», rde 
«* q^ATtenttefl .dda* te.^ocps^J» éte trouvé de_ï«vise, sortait hier, ver» i* h. 3o, do chÀ 
dans U cour d>n hôtel, ait été tuée par -pîu- ,<*es diamantaires, 9, rue\M6ét. «ne fenrme qai 
s^eura Jjajadate qui Wiàâteat e*eiaparer de son gg^bUm l'attendre depuis «a inoment, lui rira, 
argent. " iw^fue- à bout  portant, deux coups de  revoi- 

là   viettne   a   pu  être   identifiée,   c'est  un»   veT^   Atteint  d'une  balle  à   la   tête,   M.   Mous 
femme  da^raœérs  légère»,  nommée 
cola!. 

Tout d'abord,  on ara» cru  que alheu- 

Julie m-  *"**' fut aussitôt emmené dans une clinique, 
où 4 <*» a pu extrais».4e projeotUo.' Il est nain 

rdBie- ««air Jê*é*  per (une   fenêtre,   mais   !eJ - U. meurtrière, conduite au comnïïssairiàt du 
Faubourg-MontmarfreY 35515™   se  nommer ï«ê- 
nma Moussaieff et être la propre épouse, .de ta 

tenant  hors  de dalteer, 

chef de la sûreté recueillit un témoignage 
arit qu'il y 3*rk bîep Sfa crime, 
locataire de ThV*el décle**, en effet, qu^il' 

entendit, au cours de la nuit, dans la chambre 
• mMkée la Mme, une violeme querelle èui- 
«e d'une rixe, ^puis une femme crier : 

— Ile me tue* pas, 3'aî une petite fille, pi- 
rlé •pour eUe. Mon porteraénnaie est datts la po- 
che de ma robe; prenez mon argent, mais épar- 
gnez-moi; pitié pour mon enfant* » 

Il entendit ensuite ouvrir une fenêtre, puis 
un corps tomba sur le 60I. Une conversation 
rapide eu* encore lieu» puis une autre voix de 
femme 4k encore : a Maintenant, elle est 
morte   »   et   aussitôt   des   pas   s'éloignèrent. 

Le chef de la surete se -rendit dans la cham- 
bre où H Mette «'était passée. Le locataire, 
un jeune Syrien nommé Isaàc Adis, était cou- 
ché date le Ht. 

— Il y ateït une femme tei, demanda te po- 
licier. 

— Oùest-eUe» 
— Elle s'est jetée par la fenêtre, alors je me 

suas levé four ictte-mer ta croisée et je me euie 

AOJS   a  «Ré   arrête;  on   recherche  ses eom- 

ouVelles mî 

Un caissier a été attaqué 
par trois bandits 

)LS LE BLESSEEENT A «0*T 
*T ^«LEKENT  20.000  FRANCS 

s* avril. —Un caissier d'une mai- 
Kffl de Bâle a été, dans l'après-midi, victime 
d'jofOe agression dans son bureau de change et 
grièvement blessé à coups de revolver par trois 
inconnus qui réussirent a s'enfuir après avoir 
volé environ ao.opo francs en billets de ban- 
que. ' 

Les  blessures  du  malheureux caissier sem- 
blent mortelles. 

L.A PEUR DU JUCË 
UN J9BKE   VOLEUB   S'EST  SUICIDÉ 

Nancy, 20 avril. — Accusé dé complicité danSJ 

*u vol de fourrures, commis .par une filte de/ 
mœurs   légères,   im    jeune   homme,    nommé 
JJertrand,  en relations  avec   la  coupable,  crai- 
reoi d'être poursuivi, s'est suicidé d'un, coup 

revolver dans la tête. 
 . 1 . -4j« 1 — 

Précieux chargement 
CINQ TONNES D'OS EUSSE ONT ÊTÈ Dfi- 

CHASGÊES A BOULOGNE ET DIRIGEES 
SUE   PABIS, 

On a déftttrqaië an baBsin Loubet, à 'Beutognc- 
jwr Mer, '#3 cesses -d'or en lingots, pesam/t en- 
semble 3.7S0  itkoe. 

Le précieux chargement a été expédié de *«- 
*S3 -, 1 Mi charge à "bord' du vapeur esthomen 
« Grehe» •. A BouJogoe, on personnel spéciaS. 
fut. chargé de la mtee à quai. 

Peu de temps «près leur arrivée, les cinq 
tonnes o&t été mises sur tvagon et dirigées sur 
Paris. 
 aaaa if ■ nu t    11    r fi* -      ( --^^—.—^i-   TV'---  —|-     —"     -....- — 

ht chef du Dadaïsme 
est un boche irresponsable 

Au mois d'août dernier, antfit lieu Su « Salon 
d'Art "Burchard », à Berliû, une exposition da- 
daïste qui vient d'occuper la justice à la suite 
d'une pladnte déposée par le ministère de la 
défense  national*. 

L'exposition, coonprenant environ trois cents 
numéros divers, obtint surtout va succès d'hi- 
larité à «ause dos conceptions artistiques étran- 
ges et bizarres des exposants. Le promoteur 
en était le nommé Baadêr, qui se prétend l'in- 
venteur du « Dadaïsme » et qui y voyait surtout 
une entreprise de propagande pour « réagir 
avec une ultime élasticité contre les formations 
sédimentairee nuisibles à la civilisation ». C'est 
4a ces terme» que M. Baader, dada en chef 
(Oberdade'), a exposé en justice la genèse de 
son entreprise. 
Voici comment la justice a «u à s'occuper de 

cette affaire : Parmi lés objets e*posés se trou- 
vait un mannequlo vêtu eu « feldgrau » por- 
tant des èpauTettes d'offkn€r et dont la tête 
était remplacée par un groin de porc surmonté 
d*uhe casquette datant du régime impérial. Le 
mannequin était suspendu horizonitalement au 
pMfond. 

T3 y avait aussi parmi les objets disparates 
exposes un album de dessins inAfeulé « Goot 
mit Uns » (Dieu est avec nous-) et dû le mili- 
tarwme  allemand   é'Iâdt   l'objet  d'une   critique 
S "'on peut hardJment qualïfier de fulminante, 

afin, il y avait un mannequin représentant 
un corps de temme-sans bras ni jambes. Sur 
la .poitrine on avait f«é un couteau rouillé et 
une fourchette cassée, sur une épaule une son- 
nejrie électrique,  sur  l'autre  un   réchaud à  es- 
r'I de vin et enfin, sur le côté, représentant 

siégé, une croix de fer était épinglée. C'était 
d'un  symbolisme plutôt nuageux. 

L)Ss vielleurs du « Salon Burchard » s'amu- 
sèrent beaucoup Ô5e l'originalité des différentes 
exhibitions^ mais il se trouva parmi eux un 
-certain capitaine Macthaei, qui rie rh pas. Il 
déposa cOSCre 'les organisateurs de l'exposition 
une plainte" pour outrages «ontre l'armée et le 
ministère de la défense nationale alors se «ub- 
slitea 4 lui «t Intervint d'office. 

Les accusés .ont fait valoir qu'ils pour sui- 
vaient UTI bu^ pdtfe/nerît -afitrsTiqtre et qâu."'ils ne 
songeaient ta/ême pas a T'armée. IJs avalent cité 
etwnme fëmoiti* à décharge le docteur Bedslob, 
directeur des beaux-arts du Relch, et le docteur 
Schnridt, «onservaceur des collections de "Dresde 

victime Elle a 3a ans et est née à Boukhara 
en TtirkessÈn. * 

^ T7 ^fi.*ï* 'S**™*' ntafiës, Henri et mol, 
a JéruAfciu fl y a Seize a*s, dft-elle. dr, voilà 
huit ***, ^1 %»- d^iMa 4 4, ^te ^ querelles 
et vint an EBMM*, JDemeurée U-bas, pour ainsi 
dire SaTfs rïsftscmïiîs, Je décidai de le rejoindre 

^t^-ji1* J°'inStallor à Paris« 2' ™e Anor*-' ael-Sarte, dans un hôtel meublé. L'ayant vai- 
nement supplié de ne pas m'abandonner, et jà 
boutd espérance, je pris fe résolution de le tuer 
«■<TênTin* môî-me*e avec la wé. Mais, hélas 1 
J1* été ^ppTéheitaee a-**rit d'avoir pu me don- 
ner la mort. 

LOtK-OOT, fa]$ Gn£¥E 
AU  MOMENT  DE  REPRENDRE  LE  TEAVABL 

LES OUVRIEBIS D'UNE FILATURE «E Et*. 
LESMLANNOT    AVAIENT    ETE    INFOSMï* 
QUE  LfitT» P»r.ME  DE  VtÈ CrfÈRE ÉTAIT 
DIMINUÉE. 

Le « Réveil » a déjà relate le îoofe-out impose 
aux huât cents ouvriers de la filature de lin 
de MM. Bouteiny, de i.ys«!ez-LanriOy. 

Le ad mars dernier, ces trarfvaiMeurs étaient 
en effet *vtsés par -!a Direction ^jue toute fa- 
brication sérail suspendue pendant un mois. 
Or, 9a moment où le personnel. venait — ce 
laps de temps écoulé — Tcpt*«ndTe "Sa place aux 
métiers, On l'informa qii^à ddter de ce jour 
la prime de vie chère se trouvait diminuée dfc 
o fr. rf> à ISièurfe..' Les délégués ouvriers tirent 
justement observer â la Direction qu'à y *va* 
«eu, avant de procéder à toute diminution de 
ta prime, d'amTeuidre ia prochaine réunion de 
la commission offioirile du coftl de la *He, la* te 
commission étant seule «fuafttftée nour juger 
des nouvelles fluctuions, mais MM. Boutemy 
maantinrent four dôciisiO». 

Le jour même, tes 800 ouvriers et owwièTes 
de la mature se réunirewt à le Bourse du Tre- 
▼nil de bannoy et âiéciderswit de fte pas repren- 
dre le travail aux conditions qu'on leur impo- 
sait. 

*ÔO»âi 

ment des^he 

fat 

Le sursalaire familial 
ON VEUT OJËEECffEU A L'APPLIQUEE 

La Com misai an '-d'assurance et ^Je prévoyance 
sociale a adopté, sur te rapport de M. Victor 
Jean, *e principe de 'sursalaire. familial. EiDe 
en a décidé l'application dans les administra- 
tions publiques, travaux publics de l'Etat, des 
départements et des. communes, et dans J'to- 
dusstrîe, réservant d'application de la réforme 
dans *e commerce et dans l^riouBlure, ou du 
motos l'amorçant seuflement dans ces deux do. 
muines, en raison de la dïfficuftté momentanée 
de l'y appliquer. Les modalités de h. réforme 
seront étudiées uâtérieurement. 

lia petit SiieËteSs 
n été écrasé par HSB asta 

Un «rarve aobiaent d'ânflo, dont on ne peut 
quUnt é présent, prévotr les sentes, s'est produft 
hier vers une heure <le l'aerès-midi, en f&Ce la 
trsffîque ©upont, ô Vaïancienines. 

■L'ttato de M. Spreux, nogOcieinS à Mattv. & 
renversé te jeune Emfe Leotenc, âgé de 7 «(ni 
dont   le   père  est  agent  de  police. V 

Reteivé taHESÈdietenlrwxt, le pauvre petit tt» 
transporté chee le docteur Dalarra, qui constata 
une lésion au crâne. 

La pouce procède a une enquête. 
L'état de reniant est très grave. 

A LA COÏÏR D'ASSISES BD NORD 

Marié, an mm ffiafete 
Épousa sa mïm de pam 

IL EST ACQUITTÉ 
L'accusô est le nommé tftnri Wagner, figé de 

8? ans, né a Aaiiche, Gomêr Vemer. wdpner 
contracta un prom*!r mari»g-e h Anicnfe, le m 
févrter 19M avec îa demoteeilfl Julie Dewailry. 

*  éw déè«t cte la -guerre,   ' 

ers où u a passé toute ta journée 
et  la nuit. Le comte Sforza  ne  devant  arriver 

n^èite eéawe à ^b^ted»i«al -««l^f, chef 
aeta*Tnartjr gaiiereJ -ne -laiHiée beTjw1'*esfrBiTrrê 
ce soir. Lord d'Abemon, ambassadeur d"Angèe- 

Op «^^é oWu rf^g5WTp^|aueu*e****sjU3n 
TtOUvettE, mais SWuiê/Beirl «te exprfes&oris 9bx 
les offres transmises pai k Gouvernement du 
rïeicn A^!A%ii|rlque., . 

•nfie iaéef a^te^ufrÇrSn: 
sommaire par suite de 'arrivée tardive de la 
légation françMse -* ,EeindTes,-se présente ce 

pomsmrUb iwas.- uitemfptnrm <nfre tes 
depuis mardi matin, eUes ont eu DOUI» poira" 
départ UTtmUSk <» M.  LoucW,   fe«r 'là pi 
d'action  économiqueet militaire dans  la   Rui 
rapport   do« 1% %rftBM &Wk<L 
lignes   au   premter   Ministre   Anglais   &   Hythe 
et dont on  se souvient que M.  Bertbelot avaït 
laissé «n rtfeumé * nos .a^isj Anglais. 

Jjjafe prem<§re réunion se Ami Jt Ja Ti^sôreria, 
mardi soir/et consista eh Une «toupie ecoange cte 
vug:, fi&f la S&StÊs, les exberte aiftgïàîs, fraSc?* 
el*é*g«s e*TWïcoritrerètit au Min^tèré-tfti 4a*n> - 
I1)*"50. et ,àu Département ^tefe MifteS % 4»tie9eûr£ 
répffees ctes -«îWtiOWii abou tirent ^i nn atecorti 
<N principe sur te projet «ivisngé, tes- repréried- 
tanls «ngCbis ou surplus, n'iiJËtot^^wpt «u'une 
importanee «econdaàre aux modaiiîés d'exécu- 
tion de est plan. 

A« point de vue niûilaarfe, TS08 tSBBs aJWlafc 
ne font èucut» objection,un t»*^'éi«Joré par 
le maireéturi Paeh, il semftîé mente qu'Os âoï- 
•verrt y   coMa*orer. 

Ati cwn-tmSre, l«s ttoMUgltCu éroriomiqucS sou- 
lèvent certaines onjetâtorB. La, satete^^as doua- 
nes apparaît a nos amis teitatmimjes comme 
impraifeawe et poWUquemeîrt. mdésteable HJB. 
paï4ici(pe*fain, dans ass tmdusCrîée allemandes 
n"fest ipas non plus sans Me (Kxniîéter : par cen- 
tre,' ils consentent à fa fiaxaton des êtantxxnb 
de Ta flunr. 

Le fait fo ôl«s ttnportent ô sianaJer esB le 
ebésir qui s^ea de *ou»e»u nsaCTîffeste dans les 
milieux anglais, m déj* « avart m exprtmé au 
coure des dennéws entrevues ^e Hyttta, de tfsf- 
férer tOMte acte» -<i» eoercition contre l'Alle- 
magne avant un nouvel iiKiimatoun, cpii terait 
connaître les conditions iiiliiimià des Alfas. 

M. Vv'arthiBgton Sva»s, mSniskre.de 4p Guerr»,, 
prraposa dssns <« (but dfaana**Kr tme 9drrrrrfà«on 
au Reldh, avec tas «Sfiài H^sm *«ffta,fne ttàiÈr- 
aBCBbter tes «WffJfes settvent* dffhi u avœt éte 
question, un se le wppôîle «a*».»» soir* du w 
nmrs àornier, «g annuités de 2 rrriritards dte 
marks or, et «otant d'annuités vwriaWes éoui- 
vaîantes é ^ pour ean* des exportations alle- 
mandes A l'étraàger. 

Cine .rèunàon a eu Uéu «et enrès-rnMî ,à 5 
henrés. à laçtuélle a&nBfèaètït M. Vtrieton. ChUT- 
ehlU, s£r wortyinghbri Èvains. Jord îClorMaéu, 
iJOudttwsT   et   "rnearas.   M.   Loucn**or   ^oppwsh 

. correspondait sensib 
aa«X-. thttfres.nuB.jb» <v>nt1n»i»«;wT1  «^ ^f 

rations veraut ^de proclamer comme constituant 
it   montant total des senunes dues par l'Alle- 
magne. > 

Les   raisons   développées   par   M.   Loucnétfr 
semblent avojr impress4c«mé  favorablement JE» 

-nwwrs angtaSs.   Ou côté belge. 0J1 s'tm   tièttt 
fermemenA aux chiffras de l'accord ae Parte. 

BKBS   rVentieivne qu'il   aura   dswiaiB   avec   M.1 

Lloyd_George, M.  BriaaU  ëx^esera à  son est Je-' 
gue briiamiiqueiles Misées q**i, selon titi^ étei-.* 
aaa4   les  Alliés  à^ceodre  des   mesures   immé- 
diates en maison de 8a ««arfice alleàsnée h i'é- 
diéance du   iof mi. 
.^^^^'seutftnerft après -«roîr répomrH comme 

il convient au mauvais vouloa de l'AIBemagne 
que les ABiés pourraient, par un dfer%rt*r fe«te 
Je coneaietion, adresser l'uStimatum proposé 
P^rJMiîf*^?8 ¥H«wu'q«es- =« semble ^ue eeiîe, 
prooéaria^, inspirée par le bon sens e» tfhe rfvç 
çormpréhension die la mentalité atâemande,doive 

, ftoaifealftat triompher. 

Un conseil suprême sociaHste 
entre Anglais et Allemands 

L**fgr«É(, ?9 avril — Mtiettne pertwnna- 
Ifté -ettitf&ïe etlfeirPÀna» ^h'tm «ttéhd«e à 
Londres à la conférence qui s'ouvrifte «e- 
maans mais einq soeiahstes .alkunamfcii ire- 
présentant doux synrKea-ts de "fee-rlîtt sont 
arrrvés ici .f»ur causer avec les socialistes 
anglais et constituer un Conseil suprême ô 
cfté au Conseil suprême des chefs de trou- 
vernements  alliés. 

LIS ADUGX ne COLONEL OABXOT 
Nous avons dit Éhemment que W: "te «Jfcéel 

Garrot, c^mmandam le 43e R. L, avait été dé- 
signé poir le comimuKÎeimextt de 14 "8e demi- 
brigade ofe çjhpnnèw à pied, casemée à Trêves. 

A^oagatfon du ttpaont du nouvmtr -promu, 
«ne réception tftëit Sou jeudi, au mess des offi- 
ciers. Au eeurs de cette cérémonie, J*. le lieu- 
tenant-colonel Bride p«t la parole pour parler 
de la brillante carrière de celui qui s'en va. Il 
-■appela notamment ^u'U était titulawe Jte dix 
citetions,  dem  sept  à   l'ordre   de  rarméé. 

M.   le coTOggl   Càr^N ~& fait ses adieux   aus 
wbïïpes qu^î cbm*mâna*âit pST^hs^rofe "Su  r»p-- 
port. Auacsous-officîers dh "4Se R. I., il fit des 

< >dieus pefSAroels et les remercia de leur col- 
laboration. 

-La  nouveau commandant   de  la   8e demi-bri- 
gade de chasseurs à pied quittera Lille ce mto- : 
tin,  par  le -Dijsnnais,  pour se  rendre à  son 
poste.   

1« «OUTE   POUR SISSONNE 
Il nous revient .que,toutes les troupes du 1er 

C. A. jroni, cette année, èoajpléter leurmstruc- 
thm miliUire Su camp de Siesonne, qui a été 
remis «n état. 

Le  43e  R.  I.  partira en  septembre prochain 
ptntr ~*ittc durée de quinze jours afin d'y effec-* ' 
tuer des tirs de combat et des manœuvre». 

ARRONDfssê»BîfT DE LILLE 

Les Grées vont renforcer 
Varmée d'feie minettre 

©NE  NOUVELLE MOBILISATION 
Aihèttés, & avril.   — Le présMerrt du Con-, 

seîl, airftxrt de parttr pour -Suivrce, a fait si'ghieT 
f^jppét dé deux ctesses qui resteran* en Grèce et • 
d'un?  classe   et -deniie  pour   ronlforcer   l%rmée 
d*Asie-Sfknêt*e. Oss décisions orit provoqué une 
isertaîne érnotion à  Amènes. 

PETITES NOUVELLES 
K-M!:?0tâ*lê-^r Le service de la èùfeté a mis 

lïJ&' ,^5*?^^' *««e«ïs«l.«. rue LéonaAÎ D9tm «ortfeh«, ^3ttf se caelnut à bille, sous le 
nom _ de Lemaire A-dieu é*ajt insoumis -à ta ici 
-TT■ >te teerutenaent œiUteire, depuis  Jo 22 mai 

PAOV«E *QU ! s- :Àu *ou»s -de rawant-darniè- 
■rer«»u*t ^es a gants ( ont jeMontué errant sur ta. 

na> 

New-Ywlc regorge d*ôr 
f*9i ffE SAIT PLUS OU LE  SIETTRC 

^■'-NéWiHw*:   ES avril. — L'or i«é«al qui èotffôiUe 
*   affhier   dlJUPope   atflc   Etat^tlflis   «anse   de 
•graves emharas aux fonctionnaires dws mon- 
naies et les sou&«ol6 de l'<Hôt«l Se la Monnaie A 
New-York regorgent de métator, Magots tn 
bares, et en numéraire. On fait des efforts pour 
obtenar qu§ l'or ,soit dirigé cXEurepe <Jiw»té- 
ment sur PhifaoCTpnie, mais î#n n'a -pas retissj • 

^d'a^meiiWMbn et^Sfe. «firté f «*«**2i.   40 millions t/B -de déliai   va etre^dlh^ sur 
touit h faft frappantes, le minastre 4m «égktn& ' Philadelphie, sous escorte spéciale. 

- directeur de cet éta- 
ra*se»teHf, préveWU, a fan rétatégrW- son Pen- 
sionnaire. ^^ 

LAS -DE VIVRE. — Le sieur Hesoai Buidii, 69 
ans, trrarchand de lérgtirncs rue Léon Gambetta, 
299, a été frouvé. vendredi matin, pendu dans 
une chgmbre contigufi. a sa maison d"haJ5Itatifin. 
ges conêta^tlOfts. méœoo-iéœaJes et «te Tensei- 
timflntmfe recpefRis, H #efeuite que l'on se trouve 
en présence a7» saieWe., 
,*>^LS DE LINGE. — TreTs éhëmlses et 1 pan- 

■laleé pour fettHWé Val««- » francs «»t été -wôles 
dans le greteer tle Mme Deicnuv-ët. «1, rue 
d'Arras. D%utro part, orj a déaobo i «aJeeeAB et 

•Ë meillate en joraey ctonfi l'habitation de Mme 
Théry, cabartUère fô, rue des Pyraimdes. On 
vol .pas mal de liage depuis quelque ten^ps ! 

L'âiPOT DU .-SANG. — ^.^^.àenaarmerie a 
arrêté jeudi a T9 h., rù» des Bortftes ftappes, 
16 la soldat Masquelier Luote», cfttsse 198©, ué- 
serteuT du 9-ie R..I, en détachemant à ftéviany. 
Il a été remis à Faùfartflé li&iliàrè. 

UN EVABE SE <20NSTITUE -PRISONNIER. — 
Le 21 avril dernfcir, lé sbWteLt Délg'orgue Alphonse' 
20 a»s,  d» -4*e R. A- C .était .en tr»Ùëm«nt a 

-f-«Wi%r'a-. 

mtw ' ■ 

Môbîfisé 
. femme ù 

. il laissa sh 
ô Aatohk 

Le l* iîwiteb 1W8. a H.e Perreux fSefne). Il 
centrnotaft un second mariage avec Sa marraixïe 
de  guerre,   la demoiselte  Alphonsine Reull. 

Pour sa défense, Henri Wt^ner allètgue que s% 
première femme s'est mai certduite pendant te 
«Msrre ""et ^ abanôonrte un de leurs enfants. 
Wagner est bien noté. Il n'a pas d'atetéeédenls 
judiciaires. 

Wagner, qui est défendu par Me Soîand et 
n'a pas d'antiécédents jtftllctoires,  est oèquttté. 

milieux 
mari de Bah^niBs 

peppÉtuitÉ 

^otu^ii^tKj^M^ ^ rSS!,  v^tmoS" ^«tfens :gSSSL% % 
bition   avait ^un   caractère   biaaïte,  mais  néan 
moins  artistique. 

|a cour e» a jugé au^tTémént. L'auteur* de 
l'aïbum « Ôqtt «ts Un* » a été condamné h 
3bô martes, 56n éditour à 600 marks d'amende 
étîfes piaacliïs iBc'riminées devront être dé- 
wu»*. Le jugement conteste due le DadaSsme 
oaustkue   une ^we   ardstique  nouveJe,   car 
^L^'<^ "^P11* 1** ^elinitien plausible, 
<We ino^ raisonnable. Le «. I^àa en chef „ 
"Mder»  », «» »nis hors de causé   comme...  ir- 

^m bataille rangée 
«afewr 4e mm* 

CHEVpia.  "*  B0L* 
Rome,   a8   avril.   -». «n  véritabie comba*  à 

C?qp* • •iftf*ï?5. ^ b«n'»* ■«• 'Ae witr*iMeHSes 
iSf* inwS à Vatenagne, sur ia ligne de Gan- 
Mde, près de ^Fktme, autre las carabinier», tes 
raaâstes, le moioe Cumaine d'une part, les 
Qnpates, tes ?anollens et les Bbïcheriàs d'au- 
t^é 1*04. L'action a duaé presque toute ia nàit 

«y a^î^5 tués." Plusieurs prisoimieiis ra- 
•KjaSe ont été trouves possesseurs de 

aéttlieT fafrBfye. La viBe de Fiume cet 

! ttCDlStre dnwfaa a nommé syndfcM. EaJ- 
«Bien dt le capitaine d'Annunaien Hoat, et 
if. tkaliClfe contma*sa5res extrasrdjhiaires. 

L'accusé est îe sieur André Olévart, 60 an*, 
horloger, demeurant a Wahagries, rue du Moa- 
hn. L acousatior  lui reproche tes faits suivant*, 

-Depuis 1917, les époux Dtévart, dont le mari 
exerçait la profession d'horloger à w ahaigme*, 
vtvaiant séeevés de -fait. A cette ôpoque,^Mnie 
Diôvart lasse des habitudes d'intempérance et 
des privations que son mari hii iropasa,it <mtr 
satisfaire sa passion, se retira Avec sa fitie B 
Wahagnates, dans ta maison de son père. Diè- 
vart, -de «tm côté, quttfe te domicile c»n>»géji 

■*x*ur «Her vSvrb seul dans tm 'mmeuMe «6*6 6 
Tune dés extrémités du volage, dans te direc- 
tion de "rhumeries, à 300 mètres environ de fa 
nouvelle  hatoitetion de sa femme. 

LA  ntEMtDÎTATION EST ETABLIE 
Qiercham vainement depuis -trots semaines là 

décider sa Mntme & reprendre la vie cort- 
*«une, il ooneut, h la date du « cfttob* Î920, 
l*3ée d'un crime et en -prépara re*éou«lon. 

Après   avoir   manifesté,   en   présence 

LE CHOMAGE 
QUELS SECOURS SER0KT ATTRIBUES L.. 

. Nous nous swmmîs rendue hier au Bureau -de 
Bienfaisance -de Lille, «dans te 'tout de savoir 
de quelle façon se (présentait, actuellement la 
quasivi du chômage, question angoissante s"M 
en u>L 1 4 

« iLlnecrfptsori des chômeurs au Bureau d£ 
Bienfaisance, nous a-Wm répcnau, se ÏWt dans 
lés d'-Densaires de cja»i*ieA9 «èlon tes r%srles 
e»ae vous *faee voiiêMmeWi* défiwfeB dans le « Ré- 
vefl du Nard ». >jsque maéntenant, environ 
7.000 cffrtfmours «a sont -fait inscrire. 

• Lee secours quS isar seront attribués «près 
enquête eçaststeronA en .nourrituire. A^rès. .on 
verra 1... .Cela dépendra des ressources réa bu- 
reau de Blértfàfôètee. la e|t incorrtestaitae, en 
effet, que cette charge est toès Ictùrdé prnrr nous, 
et «i «onviléridrait qWe refit -et le D«pa¥te*tteriti 
vetrOlerît ttféSi nous tftMr «arte une iamge pro>- 
portton. 

■ Les seooH*s en espèces ■centenueront à être 
domltés A beauceup de chomeuss, dans --te .cou- 
rant ce xam, car un grand nombre ont droit à 
une certaine somme, par Suite d'un arriéré dans 
le pariémônC. Bèancoujp de cnâmeurs ne Se trou- 
vefbrrt dohe pas deàmôs ô*e ressources du 'jour 
au lendemain. 

« l>a   gifmtfe - qneaBeii  qui se pacoaa ensuite 
ce aéra ia nuée sur b(ed-du nouveau régime de 
secours,   rerapiaçant   le   Chûmago en   espèces. 
Evidemment, «ses  enquêtes Drès sérteuses vostit, 
étte faftes suf chaque cas partipuliter ». 

Taîlfs furent tés expfeatktf»s qni. fious furent . 
données an Bureau dé -Bterifaisàneè concernant 
la  qtiegtfèn   du  ctiOrftsige. 

Espérons que Ja génereatté d8 rBtat, eelle c!u ' 
DépaftenMht, :**»»» surtout a la repmise dUs 
affaires,  viendroat   cootribuor  pour   une   large 
part & solutionner ce problème angoissant qai 
Intéresse tant de pauvres jens. 

11.        ix>" • 

H paraât que la polies a éeeidé de ne prendre 
a tienne 'Sanction contre 'les bourreaux ouSeurs 
de ces sévices Ajoutons eepeneant -fiue, «Vau- 
tre part, -il tewr a été taét ^e -eévires ràmon- 
tBançe»- Gelte*-ci oujaieirt nmrar use -gronde 
•amélîovation «lattis le -sort de la -pauvres-enfant, 
doat rKut* venons de raconter te triste histoire. 

Bawrvu <jue cela -dure 1 

U-KE PASSANTE SE REFUSANT A -LE SUrVBE,- 
IL LUI DETTrCÏIÈ U> COUP DÉ COUTEAU 

Jeudi vers minuit et demi, Mlle Suranné Dar- 
net, ^p anjs,, ménagSre, demeurant 2, rue du 
Tléua-TAflilimnrg, regagnait sou «domicilie et pas- 
sai: eue Eitidherbelorsque,st-lon ses-déclarations 

l'Hopiîal Mihtajr*. s'évadait deûît établissement 
vers "2Î h. 30, en^cscaïadnnt le mUr de clôturé. 
Il sfe Tendit A sam-Orri* <èt ■Spvès'é'êti'e "rendu 

à es caserne, fl tm ressortit et revint a son 
doaaieâe  a La  M&delatrre. rue   Seiat-Viator. 

-Sa.-voyant sur le .point dTêtre arrêté, il se 
donstftuà prisonnier îêdBj, à'Tfe geYKlàPuleTie de 
La Nfaoeleïne. . 

Il a «fc oomluit h l'Hôpital Muitaiie. 
CiECORATfcXV "OSTHU-STE^- Las Insignes de 

la médaille rmlnédre et -de le croix de guerre 
-vâemaeasfc -^-'ètae -eeceeâés au titre posthume au 
sei'^ent-fcaiej- Arquembourg Emile-Mauriee au 5* 
rêgïmehl d'infanterie JerriTorfeLle,, mort pour la 
France, le.21 mai 1316 derahl Verrhin. La cita- 
Hoîi savante € «é décertS9e à ce héros :    . 

o A toutou^s sefvi e^i brave et excellent sous- 
ôïSciet. Tombé pour fa franco devant Verdun le 

T»l rîftà -KH6, en -ffce&Thblî^itnt soti"devoir. Ctufx-, 
de ;gwerre avee étoile -se brertte. 

La v*uve et les «ieux- -fils du sârgent/-maijor 
Arquembourg habitent, rue de .Ban-deA'eiae, 24, 
à Lflfo. 

QUI VQLA ? — Sur plainte ,de Mme Van den 
Hbve, de?n«urâfit, "RSS, rué'PSérre Lcg!?-âtnd, la 
poew-«BJ»*ereh©;q«i'lBi vola te «7 eoarant, une 
somme de 25 francs. 

elle rot 'attéostée pâ-r nn indivf<fu qui, eri termes 
Vîtes équ'H-oques, rînvka 5 -te smvft chez lia. 
f Gomme Mile Dmmet s'y refusait, ce qwidfetm 

lui décocha un coup de poing, puas «''Arment 
d'un couteau de poche, l'en frappa à ia poS- 
ttiae. Cet «rpleît accompli, -le «tfifaatear prit 
ia <ui«e. 

BJe&iée au âassns du sein droit, la jeune 
femme se rendit au poste de police du Se ao-- 
rotidrissenfent, d'oti elle Tut *«©Tid>uite eBez un 
pharmacien dte la ruo Seits^SauveUr, eà un 

■deoteur requis vint altwirei Sa iplaie. GéHe-ci, 
laxg^ cte 5 à 6 centïiwe*r-es, ^ttS'f peu pfoionde 
et  n "offre aucun earacière de gravité. 

Bfile Bairnet «retend que son agresseur Ittî est 
oomuièwcinenit rn-connu. La rpcUeé recherche cet 
mdavidu. 

■■<-■•-, - - mVm1——i» 

MARCQ-EN-BAKŒTTL 
INQUIETANTE DISPARITION  

D'UNE   DACTYLO 
Là pdiKcé tient"<VéUTB'bifurmé de It'dfepBrfr- 

tkm de Mite Louise Braiynel. 19 ans, d5oBy*> 
p?aphe, demeurant eue Oas Ecoles, U..jfr5* n'at 
TAûs reparu asu doroiciie  paœftaeT depuis Jeudi. 

Le tour de cou et le sac a reein de la fume 
.fille oat éjé retrouves par desJ douaniers; â 
pPsystrate àe is. &sfrfe, près ées "ostnes Agœrjhe. 

Vcfci   te -s^gnalemenit   de   la   alsparae :   taôle, 
lm.^SB. cheveux cfiâ*ainis, tl&îare ronde, blousa 

en Mie. ttofe-. Jupe Btaîge niojm, bas aoirs, bo* 
ftnes à laiCete, Erige anjx  ifcttaleè L. B. 

Des veXtasKttCA -*«5Ht 4B*te» -peur ^te-retrouiver, 
Cette disparition av^cœuaé un certain éanad <Jani 
ta «UflRHiMft». 

StARCO-EN-BARCWa. 
^QBIET TROUVE. — Une ropjltee Juéié teau^a 

dimanche dîSrnSeT'<3a?is Té quarlBS <5u Poïït. La 
réclamer 70, jeun Jean-Jaurè&. 

PONT-A-MABCO 
LE   RETOUR  DE   NOS : HEROS. ' **-  LaadJ   3 

mai, a 10 heures, auawît lieu las fuiKau&laS de 
M. Louis Baoque, soÈJatiem 9e b**âpIon de chas- 
seurs à Ptëd. tCrefx ae Guerre), Risê Je 9 Juànf 
fwB. 8 rftge de &«eir8e-dea* «fia •éu-eambét de 
Berteauicoart ^Somme). 

LGMHE 
TJE Î^AGOT ET LE FAUX^PAS. — Le tuàataé 

Adam CyrSe, ejpprenitî januanier, -etWri M. ÔeWKl 
.VJaaroel, papinjeiàste à Lomnie. avenue de Momit- 
a-Caiitpe ^n planant des fagots an taa est tomibé 
par suite d'un fe«Xrpae et a reçu, un fagot -sur 
ravarit-brtis. 

M. le docteua Delangte, a eonstieAe une frac- 
tsrei de rexMérmte iriwrieume du 'renèus -*aoo!t.    ' 

Un qe^os  do deux   mois  lui sera   nhuaiwiti'M 
pour  son rétablissement,   santf  con^ilioations. 

LOOS 
LA FBTE DE JEANÎSE D'ARC -4- L» Com- 

mission .\ÉunJc6pafe <tes Fêtes vSerk Staottiter 
oamme siSt le prograinie tîe la fête héftorjaâè de 
Jasame d'Arc : 

Les édàii)œs comanusÉauix seront pirroasés. La 
veilie. une dtstj'ibmtion de .gâteaux sera ftûte à 
tous tes enâanits desépoles mejîernolles. 

Prix aux écotes de fflies et de gau-çons : 415 
francs. 

.Uray dàstribuSian supplémentaiire setla faite «ux 

Ccfrhltee il a été dit, Te  trolsièine convoi des 
Ttîi fi taire* rhrjtls  pdUr IA Frantco dont les corps 

vieillards de l'Hospice. Le dSmajnche 8 mai. à 5 
heures réunâon des soolétôs musicailes de la com- 
mune plaee Piiers. Rew» et -âOUté mt Je. iruo 
Gamhatta, rose BBeSdichien, avenu* UeSBkne, 
rtàî ôfe Bétfaune, rue a'Enneqbtn,' place de la 
Oére. ^^ 

A 6 h., ptece de In Oare. ooneert par l'Har- 
monte MuzzteépaHe. VOephéam «t -arôrt» seeJéSéa 
locales. 

Fête de gymnastique par le. Jeunesse Loas 
sofsa et la JetHane d'Are. 

HAUBOURDIN 
MEDAILLE îfnLfTAlflE. - Le nrfnfetre de h 

guwae vtèmft d'accorder au faire poaWusn^ la 
métfaiilLe militore. au sefallat Boute-y Aleocanhre, 
Utulabe de ta evofx de gweme avec étoile dé 
rcowe. et «Je la citeiiau sarTvaîTte : « Très boirt 
£OWa;t. a tr -oors donné ssitifaotion à ses ohejfe 
«nart pour fa Franc* le BÇ ctobre 19M à Ri* 
ohMeunt ». Beotry Saùsaât partie du lâ»e régi. 
ment dtelantenie. 

RETRAITES OUVRERES. — La popuiattoni 
est aiverlie. que le bureau de ltesisteiriice ot des 
retraites ouvrières, Installé provisoirement au 
château Vandertutghen (JeruSn PubMfc), fortotàcsî- 
nera à la mairtie, .salle.du premier étage, à par- 
tir «tu 30 avril. -  •' ■ 

"OAERE A L'ŒIL. — Btrman Georges, demèu>- 
«srat tiO. rue de Paris, ^ Ljilfe, tawvaille h la 

. reconstruction de l'usine \'ea*ey rue Gambetteu 
,à Haâj.bou«rd!iïi, pour le oompte de la Société de 
Fandatians et Constructions de TrevduTt pu?- 
bffes.- Le 27 avfC trrfi 9 heBires. Btrman (re- 
taHatt un» Diéce de ionie. quand un eoiat lui 
saute <£asis l'œil. Atteint die piaie de la eoasaée 
directe, •rourvrier â\Kt faire praHqfùier rcx.tra'ctfon: 
du corps étranger, et <îevra se soîgner pendant 
ptosieiurs jours. 

UNE GLISSADE. — Detocrme Auguste, de 
Carrrphin. travwttle au, .même endrôât pour iia'inie- 
nie «oOtété. Le 28 «veiî. portant vaa bac,dp-bri- 
ques, il  «lissa sî maleiiicontreusemeni dtefts un 

rendit dans la matinée- dti 9 flotobre A ^estanî- 
nel Wagon <r©û il épia par in terlétre, Jés 
allées et venues de s.a femme quî tra.vat»art 
cHéz un sieur Beatiprez. L^aïèt aiperçue, il Je 
crut trompé par éBe, et ewis la soirée d)u 
rhéme ^our tenta aupMfe d'efle, setis succès, 
deux nouvelles démarche^. 

«N DRAME DA*S LA NUIT 
Pris de colère, fl rentra à son ttonfidSle, s'ar- 

ma d'un fusil allemand dont g possédait les 
munitiens et viril -se cacher derrière 'une haie 
vive, située à dix. métrés en face -de la demeure 
de sa MmhTO. tï £ueife cetle^a, .^erchaot ■' 
l'apercevoir à travers les vitrés de -fa niai 
éctafrée, puis a un fnornait donné, l'ayant 
Ifettement. il la diM, en îoue, et par teçS f< 
dSctrargea so"n àrnie dans sa cfireotibn. AUeirÛe 
au bras droit, Mme Diévart tomba grtevejhent 
bteasée.   Des vofshis désànnôrent ia enewn&iar. 

, Jàme piév&rt dût 
ras arVîit._ 

LES   ATOCX   BU   «EU*TRfI» 
Diévart reconnaît avetr 'atsJôtnph son acte cri- 

minel avec préméditation -et .gactepeaD. 11 tente 
dén .atténuer la gresvlté «1 invoquant Péfet ' 
gpresse et de ftîfeur, 4)ans feqtiél & se serait 
wbuWé ao faorherit-de Taétïon. 
CONDAMNE A LA EXCLUSION PEp'ÊTtfELlJB 

préparatoires   à son  exécution,   la 
* m mH'^W^«Htt'ia ni», featidisefat 
é^aiforis   et   sditt te Tàïl d'une vokwfté 

«bre. ««o-aete lot^da^ic-coneeiant et réhâclii. 
L'aacuaé n'a pas dJantaeédénts iudàèiaiBes.-lés 

ranselgnwnahls   «ourras   sur  «on   coropte   soM 

les Befçùs de te tégkmdu Nord 
offriront unàouvenïr à Albert /** 

Sous l'injlïafcLve du « Grcnipftment Economi- 
mie et PWferttnropùïue Bé^e <!u Nopd de la 
France », «vèc l'aide de la G Fadôratwn Natio- 
rtate des Gornfcattants Belges ». des > Anciens 
MtttajreB. Gradés et SbMate >, de-te « Soudarité 
BJtoe » et autres Secaétéa betaas, la Colonie des 
^eïges, é Lflle» a -*»Sndé drôl^ir u son souve- 
n»4n, «ara ae« stâtté, un souvenir digne de 
hii. A «*t« înfenMon, 1* éfHMèS d'ArBett et 
d^atsa***» dé BfSpqtie, f*f L BattUsa, te gra- 
vedr «Mie, 'eerdhl répr«h»6 «n T*«(B5e «t de 
grandeur naturaUa. 

On appel etattsursax est MM A toi» les amis 
de la BataÉque et partectûièremant a tous tes 
Belges du Nord de it F*anea, qui peuvent dés A 
^résqat adresser laurs sou#cri|H*ons .an espèces 
au s««e aoçial du «r^pemêût. Tâverùe de 
Strafcbôtujfc, r5, GranaT«:ë, 4 LBle. 

■ '''n^V - •*     :•'   - 

En faisant du trapèze 
basa la soirée <le jeiï^i, vers 19 heures, Je 

jeune Julea J!)espinoy, *6 ans, demeurant rue 
4e Fîves, ^4? »e trouvait an patronage situé a8, 
rue Saint-Sauveur. Coin noie il faisait du trapeâe, 
il lâcha soudain {irise et tomba tèfé première 
d'une hauteur de 1 m. 5o. .ACteint d'une enh- 
motion èérébraie assez Tipteiwe, le içune -gv«i- 
naste fat transporté à- Inôpital 5adn:-S*uveùr, 
après avoir GO&I. l'examen d'un daoïwur. 

■     frrM j-»*4«*e>»i     1     nui ■ 

ILéI triste histoire 
d'une petite fille 

-, La «olice aient «e se livrer tà une «eaquôtè 
àufelfet-'de nfku^s*«r«e««ir»Ifcfl<çésSfS*r Ses 
parente fi une fjIatMe qui fréquente l'une des 
écoles communaïes.de Liue. 

O^est une D'ami! de ta -,Crdix-*iougé, dùi, |it»' 
xjours d'iïrie vfsite gti*dne W % cette école, dé- 
oôhVrit les feSs que naus»eh»tOne. 

Lrf'fHJètte en question lui était apparue si 
chétrvV s» s^ulfreren>se? qii'Ssïle l'interrogea 
adrbhemeét. ÊHe.puit latesi, " 

Elle n ira plus an bois !.. 
Ce n'est pa-s -une aventure bien rassurante 

que celle qui survint vers midi, «a bots dé la 
Deûle, à Mlle Zoé Kaveydit, 19 ans, confection- 
neuse, demeurant,  1, sqware Mariaaoo. 

Etendue sur l'herbe verte, eette jaane per- 
sonne reyaTdait passer les nuages, lorsque son- ' 
dam, eiie se sentit vkrîemratnt tirée «a ar- 
rière. Presque au même instant, Mile lûareydit 
recevait au visage un coup de poing qui lui 
faisait voir trente-six chandelles. 

Un epaobfi n&àant par là était l'auteur ^te'ees 
aa»abili»és. PP©fi*aat de la stupéfaction doulou- 
reuse àé sa vioûme, «e malandrin lui déroba 
son poriemonrraie comenwt une somme de 
aoo francs, -puis â tomes Jambes, prit la fuite. 

La sûreté -recherche ce c/ukfern. "Un peu nias 
de survefUanee au boiâ de la Detffe ne Terdit 
pas mai, «oit dit en passant. 

jeudi   2»  avril.    La 
nttntnatÉrin-de-'cej»x tjui-n'ont-pas été réclamés 

■par -les  families  aura -lieu ■ûtmnncbo prochain, 
1er Jtfai, au ximetière du Sud. Gomme de oem- 

.tiirne £è corfeàe se forméfa à 10 h. 15, rue de 
Sfeius. fa^ à ta caserne des Sapeurs-Pompiers, 
a*ro tora¥e éfffvarït : P«î5tçtn cie gaTdfans de 
la Paix ; gotfetêfc d'anciens Tnfutaires, arec dra- 
peaux ; .Musique des Sapeura-Pempiere ; Socié- 
tés et eorpoaatioHD-- diveçees avec drapeaux ; 

fion du bataillon des Sapeurs-Pompiers ; 
changent "des Jxotrnes .de la Garnison t chars 

ftixirores ; Tarhflles des défxrnts ;■ Le Conseil îifu- 
nicipal; Les autorités civiles et militaires ; les 
âet^aas 4es AîimûiKtratioiis et sernees pu- 
blics ; *sés roViiéguOs -des Assecio>ttons et Soctèt es 
diverses de Lille. -La levée uas e&rps aura l'eu 
à 10 h. 20, ,à -la chambxe morUiatre de la- caserne 
Malifs, en i^éaftûcé des fàinufes dfts défynts et 
dés etrioriles crv^Iès et miKxalres. îrinôràire du 
cortège : rues Mafus, BrfRe-*}aisor!, flScê Jean- 
ne d'A*c, -PU» Joanwe <l'Are, -Boulevwd -Victor 
i^a0o, Piaee «Barah. Deres, -fierté -des ■Postes, 
cas du Faalboarg des Postes et cimetière «u Sud. 
.UNION DES **.-«. y. O. — L'Unirai des Muli- 

les. BéloMaés* Veuves et Orphelins de guerre. 
Invite ses adhérents à assister à la cérémonie 
qui-aura lieu -le dimanche 1er Mai ,«n Fhonneur 
des sonate morts .pour ta Patrie. .Reedez-vous, 
caserne .Màlus* à ÏO h. .HA. 

<?arWe*^<m^^^,1e^diei avSî6  r^ Kscaifer\ q   îï^rèûîtej «y'hj.uîe" çS de la région mgumale gauetie. 10 Joifirs ^inca. 
peclt-4 de trarraô. 

0 BONS D'ACHAT 0 
4e la RECONSTITUTION 
U& Maison de Chaussures «A LA FRANÇAISE», 

4, rue de la -Monnaie, prévient sa obeniéie smis- 
trée qui ne serait pas encore en possession de 
son carnet de bons d'achat de îa rœconstrfcU'tton, 
qu'elle peut, dès maintenant, s'approvisionner 

f dans ses magasins, la-maison sengageant à 
i rembourser le montant des achats effectués en" 

'«sftèœ. sur la présentation ultérieure' dé" bons 
d'aohats. 

\o^ tes séries BALMORAL box-caJi homraes, 
a 27 fr. 95. 

'■—'— ■ ..■■■ 11..," i i»m ■   , 

hes GALÉJUSS LILLOISES,  43 à 49, rue Na- 
-  Bon: 

9301 
ttbhâle,  fAllg   acceptent en  paiement les  Boo3 
cTAm*ts tic la feeconétitriOûn 

..... irflU      iniÉi 

DIVERSES 

13Ê7tv 

MlffAjUMarêariBc Française 
m& 1 Hi   6$a1e au BEURRE 

tv&Ue 
vart e»l eonOamné 4 ^ féateaien pfrpA- 

tnairKtes réti- 
cences, "saWôir qtte Tenfant était partorS, ^otir 
de ^ith|*tes. petésBijîes, Jfrrtffte 8é nbufrithre ; 
qu'à la moindre tanne, «es^arenis l'en/ermaidni' 
éa& Ime* ârésOU la3&cÔd6î à.<fè*iar des firs 
à repaasar A b/ae >andiaa* 6i./a tottgue-aroan-it 
4a .pauvre :pe**tfe À bàbser les Vas, de dures 
«loches venaient''.l'en ponir. 

La BlupuTt du ten^, îe^cahlarttaés de «L 
d*^t*^iheffreu^ M««e  part^aafc»^ 1 
gWufér Vrac elfe, car .pa*«me»A «es «aaente 

de quoi manger... 

m ; fvmt .uti, i. 

FUNEftAILLES «IVH.Eg 

AujourdTtui, samedi, à 3 heures de l'après- 
midi, aurqnrf. Ilëu les funérailles civiles éa 
camarade Marcel Labeuw, âgé de 33 aae, vic- 
trrhé de là grande guerre. 

Assemblée, â  la  maison  mortuaire,  2J0,   rue 
Gambetta. < 

. Qè la part 4es fomitles Labeuw, €kjdyp,AJon-; 
seun 

-"•<&' 

Tîtéâtpos, Cinémas & (timm 
»—^p —-— 

C'est ce soir sanaedl, et demain dôwancfre. en 
«btree, que Cotre grande ctté aura tas aoteieura 
■ûB In cambre troupe du Gaaarat du (iiat New 
■MonUîHwU-'eis, avec ses cbanscsvaars, ses niè- 
ces d'ombre .et sa grande revue ■• GHA...ïn...- 
VA...FHS. •» Ce spectacle ésseatàettemënt gai, 

-peut eUfe vu et éntétidu par tons. 
'Cat iooatton eet auverte.   Rideau à 8 h. 30. 
— ittmàit ■RsjBFteenta'tioin du s Caveau Lil- 

lois ^. 
— MercreKJi et Jeudi faiattufe. -et s»-r.-rteâ, à 

l'occasion ^^ rAscension, « 'aBlfflJi- 
MAhS A MARSEILLE *. « 

~ VemiK»... ,,  Fêtes  UniversitaJà*as et 
le 4ûmë Anniver&wro de l'Union des Etudiants, 
Grand Gala, « La Tosce » 

^   ■ . 

In DtrecUon du Palais #Bte o«ne eette se- 
maina â sa clientèle une aouvei«e revue : « El 
xnoij' tp fbs mwe tu rigoVeras », quf es* anpeléa 
a mi énorme succès. 

Bévue frant*>-bel^e. eîle a tout pour contenter 
petite et «ranafe : CTUîIB correction parfaite, elle 
peut être vue par tous. 

Pn.„y adrrurera. Rittche, le Dramen belge, oui 

tervjBtte   Swaaon^   rt|8   d»  3i8»ne*al^ —   De- \ ^gf1^ ^«SSSS *££?*?:J1 J?5;«««*« P» hne 

^CaMlTÏ DES FÊT£& DE MOUUNS^ILMi.— 
Ou Xpïomè de& Fôtés de ^louHins-Lillle :est en 
-vae dé forrnfficBon, salle de i' « AgtiÂnce », 26, 
rk» d'Arfès. L'ë pfetfiJère retrrrîon qui aura lieu 
le 8«r8e«i 30 Strtt, à S h. 30 du s«r. en vue 
de tJOMttSuer te rsomttô. 

NAISSANCES.  — -Versate Albe»tu rue Duliom, 
47.   ~-  Laléa *uiles, -btwievard   Mohtebello,   196. 

Lar«5«r Maaàe, rua fiaiat^SCDas^ea.. *&. — C&- 

Pelaia d'Eté. 

A ITiedra où nous mettoas «ous preste, on 
nous signale qu'un viclen* rnceud-îe vient dlé- 
aater'ïa|}s uB'giali^seniant inhustriel de Ja 
i-uë   dé  Lille,   a 'La Madeleine. 

Les   pompier» Tle   Ltfife,   réquisitionnés,   ont; 
.quitté et caaeme MatL'us à  trois heures et demie, 
pour se relire sur las ûieux. 

 -,—il» «%>'■*■   ■ 

ha 43»" Fête pedéifie 
de Gymnastique 

SOUSCRIPTION   PUBLIQUE 
POUR LES RECOMPENSES 

Le Comité d'organisation ^paur -la partie gyin-1 

nautique travasUe -d'arrecheâted  pour faire une" 
fête  sans   préoédent.   Son   Jttudget  de dépeitee 
raonte A un chiffse énorme,  n .demande a tia 
popufation et au cornihéree liîlôîs de rawér pour, 
offrir aùbc Sr/cfêtés èi aux Gymnastes, mûréàts 
des encours,   d%   rééoWg«Sg«5  aignes   de  la 

Ï--  «b-let*JW Bétre *r«FW-«wffi*. Bovoyar tes soBs- 
-'ions en espèces e* les onrteiMK 8« Sièga d« 

Ste. 70, Bc^xTevartS Carno*. 

■*" 

rue   à»  a"«»ne*aa.   —   De- 

^tmsn^ *-v^fôJ.cair^ 
^^djœ?^ ^liJSSr-1 «^^ 
lérbîn des Alo^éîtas. - BlashT^Srii- 

raftf /BsquterfnâÉse, 31. — HeKJébeuAèl Ro- 
'«Ua IW^u^Pévrjër. 2. — Harv Thërfeso, 
a'A*t*h. 'M. — ^Wé GBrJrs«&. rfte des Sarrh- 

iras, £9. *£ Haanarte Chritiane. quai -de le Basse- "* 
Oetfla, Sd. — Barfcry -Clauaat, «ue DescarteB. 7. 
— i>éPp«6Az A*arael, rue SatfttrAîfctoel. 2 

DECES. — Debadïs Léon^ 5* i»Q&. vavuf jGn- 
.bjselle Berlin, rue Gantois -3. — Ccquetet Klé- 
■Hèr, 'l «h, Vue de raSpitàl-Saînit-Koch, '14. — 
*««««* frhih. «"'atk,' épouse de 'Pteal V^rhse,, 
fflaee Sarm-An»^. — 'Dtioastel Vergwrfte 83 
ans Apaux de Jutes -r>ct*k-«, rue d'Eytau 30. 
-r Marquette 'Isabelle. >17 :ans, r«è «ftfrtUSatsvÉUr 
^. — Cflnatfca ISnfUe, 60 ans, rue d'-EsQuartnes, 
9s. — JlotBlard Edeuard. 65 ans. veuf Adat- 
phtoe jPeWu. rote b^Esquermes, m. — Meunfet1' 
^aiaè. Waus, veuve de Jtiles Deperne, rue .Ar- 
d&aw-él!-5viieÉ. 2." •& ^Saïnftfyen ftwrle-Loùtee, 44 
Wis. va*»»;<fe VWPàoGÊ, rtte 8é5 ^Sa«ve!*rr 69 
•H- OBBWII- Qhartes. «7-ites, tveuf î*«gssgtifié Fau- 
.veLtquai de-te rBasa>Oaùte. *B6. 

yous êtes iprjte -*aâai«ter aux FjïaéraiHes de 
«ewi-Iibn BOtlflWffiR 

-??^BI?1-fa *? aWW»*, mWt au'Chdfnp d*hora- 
"", Qte-waraqt .^CA'te oiinaMliè ^?Gra^tHwwhin.'û A *. 

f * =de tet tes» -€to fateopa;' t-, 

-eaarTlejïO ao«t 
4*r Mal. >ea 

Il ha 
ce_t jâ," 

piégde^dairtistes, tels que Gatnier, «ao»oI, Dai- 
sy-Monnia, eto., eio... 

Avec te tenips rha- r-ue dont la nature va 
qu'il y aurtt fdafe au 

^'Efé* 
Du 20 Avril au Jeudi 5 Mai 

-MAMESA3 H.JS, JEUDfS, -Wmm fTfÉTES 

Ci moi l'tm tài» ■<&**- 
—<^- Que tu rigolera* 
avec RITTCHE, le Cnuisa Bsige 
«n 

RUS ÉSQUERMOISE et RUE DE PAL 
Tons les soirs, «éprésentaiîbn a S h. — Xou» 

}es jertrfs (sauf le vendredi), Matinée à S h. 1/2. 

-.   ■-■■■ TOUS LES JOURS À 7 b, ifii ' ,,    .. 
:: :: DIMANCHE, aEtJÎH *t FÏÎTES :: 

Matinées à 2 h. 1^ »—« Soirées à? n. 1/3 

I 

i 

m 


